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Fondée par des comédiens italiens sous le règne de Louis XIV et réouverte en 1716, 
sous la Régence, après une absence de dix-neuf ans, la Comédie-Italienne de Paris 
représente un cas unique dans le système rigide des théâtres parisiens sous l’Ancien 
Régime. Par rapport à la Comédie-Française et à l’Académie royale de musique, la 
Comédie-Italienne est un théâtre officiel, subventionné et protégé par le roi, mais 
dépourvu d’un privilège théâtral. Cette ambiguïté, loin de la contraindre, lui donne 
au contraire une liberté inattendue, liberté de sortir des règles classiques et d’occuper 
les espaces dramaturgiques laissés vides par les autres salles, prisonnières du cadre des 
monopoles. La Comédie-Italienne devient ainsi, à la fin du xviie siècle, mais surtout au 
cours du xviiie, le lieu le plus important de l’expérimentation théâtrale à Paris. À côté 
du répertoire italien à canevas, les Italiens proposent aussi des comédies françaises, de 
nouveaux genres et de nouvelles formes dramatiques, tels que la parodie, la comédie en 
vaudevilles, le ballet pantomime et la comédie mêlée d’ariettes. La Comédie-Italienne 
s’ouvre ainsi à la musique, à la danse, au chant, tout en gardant l’improvisation comme 
méthode de composition du répertoire italien et en privilégiant l’aspect visuel et 
spectaculaire de la production théâtrale. Elle propose, par ailleurs, un véritable terrain 
de discussion sur les théories du jeu d’acteur émergentes, celles qui se libèrent enfin des 
mailles de l’oratoire et de la poétique théâtrale et qui transposent sur un plan théorique 
les caractéristiques propres du jeu italien vis-à-vis du jeu français. 

Le présent volume est l’aboutissement d’un long parcours de recherche pluriannuel 
sur la présence des Italiens à Paris. L’approche interdisciplinaire et pluridisciplinaire des 
contributions permet de mieux appréhender les éléments administratifs du théâtre, les 
liens avec la politique culturelle française et l’apport des comédiens, des dramaturges 
et des musiciens italiens et français de la Comédie-Italienne. Celle-ci est envisagée 
ainsi dans son ensemble, en tant que théâtre binational pluri-spectaculaire, redevable 
d’un système précis de fonctionnement artistique, corporatif et artisanal : la commedia 
dell’arte comme production spectaculaire propre au théâtre professionnel italien qui 
englobe des champs performatifs extrêmement variés en suivant le goût du public pour 
les nouveautés et en dialoguant avec la tradition théâtrale française. De Riccoboni à 
Veronese, de Marivaux à Goldoni, de Favart à Piis, de Duni à Grétry, de Lelio le fils 
à Diderot, le volume trace le cheminement unique de la Comédie-Italienne dans le 
paysage de la création théâtrale d’Ancien Régime.
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D’ÉLISABETH DANERET À URSULA ASTORI : LA CANTATRICE 
DANS LA PRATIQUE MUSICALE DE L’ANCIENNE ET DE LA 

NOUVELLE TROUPE DE LA COMÉDIE-ITALIENNE (1690‑1730)

Barbara Nestola
Centre de musique baroque de Versailles

La pratique musicale a toujours fait partie du répertoire de la Comédie-Italienne de 
Paris au xviie siècle, grâce au savoir-faire de ses acteurs, capables de chanter, de danser 
ou de jouer d’un ou plusieurs instruments. Le développement du répertoire lyrique, et 
la conséquente évolution de la technique vocale au tournant du siècle, ont encouragé 
les Italiens à aller encore plus loin, en faisant appel à des chanteurs professionnels 
pour leurs pièces d’agrément, telle Élisabeth Daneret, épouse d’Evaristo Gherardi 1. 
En 1716, au moment de constituer la nouvelle troupe par ordre du régent, Luigi 
Riccoboni fait venir de Venise Ursula Astori, une chanteuse qui s’illustrera dans les 
divertissements pendant deux décennies. Dans l’intention de démontrer l’existence 
d’une continuité dans les pratiques d’interprétation des deux compagnies, plusieurs 
éléments seront abordés dans cette étude : après une présentation de la figure et du 
répertoire de la cantatrice pendant la dernière décennie d’activité de l’ancienne troupe 
de la Comédie-Italienne, je retracerai la carrière d’Ursula Astori, avant son arrivée à 
Paris, inconnue jusqu’à présent. Je comparerai ensuite la typologie de voix et le style 
des œuvres interprétées par les cantatrices, avec un regard particulier sur les airs italiens. 

La volonté de se rapprocher du monde lyrique en valorisant les ressources des 
membres de la compagnie était déjà visible dans des pièces de la Comédie-Italienne du 
début des années 1690. Comme le montre le répertoire du Théâtre italien de Gherardi, 
la structure dramatique des comédies offre davantage de place aux divertissements 2. 

1	 Sur la professionnalisation des chanteurs de l’ancienne troupe italienne, voir Barbara 
Nestola, L’Air italien sur la scène des théâtres parisiens (1687-1715). Répertoire, pratiques, 
interprètes, Turnhout, Brepols, 2021, p. 99-104.

2	 Evaristo Gherardi, Le  Théâtre italien de Gherardi ou le  Recueil général de toutes les 
comédies et scènes françaises jouées par les comédiens italiens du roi, pendant tout le temps 
qu’ils ont été au service, Paris, Cusson et Witte, 1700. Pour une analyse de ce recueil, 
voir Emanuele De Luca et Lucie Comparini, « Le Théâtre italien di Evaristo Gherardi. 
Introduzione », dans Anne Mauduit de  Fatouville, La  Précaution inutile, éd.  Lucie 
Comparini, Venezia, Lineadacqua, coll. « Biblioteca pregoldoniana », no 6, 2014, p. 9-29, 

…
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Stratégiquement placés en fin d’acte ou de pièce, les divertissements reprenaient la 
configuration de ceux de l’Opéra : une succession d’airs, de duos, d’ensembles et de 
danses. Au fil des années, le répertoire vocal comportait, au-delà des timbres connus 
et des chansons, des pièces composées ex novo et un certain nombre d’airs italiens 3. 

Le souhait de donner vie à des performances vocales comparables à celles de l’Opéra 
aboutit à l’engagement de deux chanteurs professionnels autour de 1694 : Élisabeth 
Daneret (fig. 1), et M. Touvenelle (dont on ignore le prénom), haute-contre. D’une 
certaine manière, l’arrivée de ces deux chanteurs avait été préparée par une figure de 
transition, l’actrice Angelica Toscano, dite Marinette 4. Femme de Giuseppe Tortoriti, 
elle avait débuté vers 1685 dans des rôles secondaires 5. Comme elle figure souvent dans 
des scènes italiennes résumées ou parfois supprimées dans le recueil de Gherardi, on ne 
peut avoir qu’une perception partielle de son jeu des premières années. Ses apparitions 
sont tout de même fréquemment marquées par des interventions musicales. En 1692, 
Marinette se produit avec un brillant air italien, « Voglio far col mio sembiante », 
dans Les Chinois de Regnard et Du Fresny. Cet air, figurant comme anonyme dans le 
recueil de Gherardi 6, est en réalité un extrait de l’opéra Giulio Cesare in Egitto (1677) 
d’Antonio Sartorio et Giacomo Francesco Bussani, titre à succès dont l’écho retentit 
jusqu’au siècle suivant, quand Haendel en reprit le livret pour créer son opéra éponyme 
(1724). « Voglio far col mio sembiante » est chanté au premier acte par Cleopatra, la 
prima donna de la distribution, déclarant que tous ses soupirants doivent succomber 
à son charme (I, 7) : « Voglio far col mio sembiante / Mille cori sospirar / E co’l ciglio 

en ligne : http://www.usc.es/goldoni/doc/fatouville-laprecautioninutile-luciecomparini-
bibliotecapregoldoniana06pdf.pdf ; Emanuele De  Luca, « Il Théâtre Italien (a cura) 
di Evaristo Gherardi », dans Javier Gutiérrez Carou (dir.), Goldoni « avant la lettre ». 
Esperienze teatrali pregoldoniane (1650-1750), Venezia, Lineadacqua, 2015, p. 135-145.

3	 Voir Donald Jay Grout, « Music of the Italian Theatre at Paris, 1682-97 », Papers of the 
American Musicological Society, 1941, p. 158-170. Le répertoire recensé dans cette étude 
pionnière attend encore d’être exploré de façon exhaustive et systématique.

4	 Sur les figures de Marinette et d’Élisabeth Daneret, voir Barbara Nestola, « Italian 
Music, French Singers. Reception and performance practice on the Parisian stage 
at the beginning of the eighteenth century », dans Alessandro Di  Profio et Damien 
Colas (dir.), D’une scène à l’autre. L’opéra italien en Europe, t. I, Les Pérégrinations d’un 
genre, Wavre, Mardaga, 2009, p. 253-267. 

5	 Claude Parfaict et François Parfaict, Histoire de l’ancien Théâtre italien, depuis son 
origine en France, jusqu’à sa suppression en l’année 1697. Suivie des extraits ou canevas 
des meilleures pièces italiennes qui n’ont jamais été imprimées, Paris, Lambert, 1753, 
p. 111.

6	 « Air italien chanté dans les Chinois », dans Evaristo Gherardi, Le Théâtre italien de 
Gherardi, op. cit., t. IV, feuillet non numéroté entre les p. 278 et 279.

http://www.usc.es/goldoni/doc/fatouville-laprecautioninutile-luciecomparini-bibliotecapregoldoniana06pdf.pdf
http://www.usc.es/goldoni/doc/fatouville-laprecautioninutile-luciecomparini-bibliotecapregoldoniana06pdf.pdf


1. Élisabeth Daneret, Paris, 1696, British Museum, Londres



90

fiammeggiante / Cento amanti lagrimar 7. » La musique souligne les propos du texte, 
notamment le mot sospirar, qui fait l’objet d’une longue vocalise en rythme pointé 
(fig. 2) :

2. Antonio Sartorio, Giulio Cesare in Egitto, ms, I-Nc Rari 6.4.15, f. fol. 27,  
Naples, Conservatoire Sans Pietro a Najella

Cet exemple, représentatif du transfert d’une œuvre entre deux milieux théâtraux, 
montre que la Comédie-Italienne recherchait un niveau musical comparable non 
seulement à celui de l’Opéra de Paris, mais aussi au répertoire lyrique italien du dernier 
quart du siècle. Pour atteindre ce niveau, il fallait pouvoir compter sur des interprètes 
en mesure d’aborder les difficultés techniques de ce répertoire.

Avec l’engagement de la chanteuse professionnelle Élisabeth Daneret en 1694, on 
assiste à un passage de témoin entre les deux interprètes menant à la consolidation 
de cette pratique. Épouse d’Evaristo Gherardi, elle n’était pas actrice, puisque dans 
chacune de ses apparitions connues elle ne déclame presque jamais de texte, au 
point que les didascalies la présentent comme la chanteuse, en désignant sa fonction 

7	 « Par mes appâts je veux / Faire languir mille cœurs / Et par l’éclat de mes yeux / Faire 
pleurer mille amants. »
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comme un emploi. L’interprétation des airs italiens se prêtait spécialement à ce type 
d’intervention. Empruntés aux opéras vénitiens, ils avaient une valeur musicale plus 
que dramatique. Les textes évoquant des affetti stéréotypés (amour, espoir, tristesse, 
etc.) permettaient une grande souplesse d’insertion et une certaine indépendance 
par rapport à la trame théâtrale. Leur emplacement pouvait donc varier, ainsi que 
leur fonction. 

Prenons l’exemple des Fées (1697) de Du Fresny et Barante 8. Une inspiration 
déconcertante marque l’apparition de la fée chantante à la fin de la scène 3 :

la fée [colombine]. – C’est une fée plus puissante que moi, à qui je vais te présenter, 
je te donnerai un habit mystérieux, et une baguette enchantée pour délivrer ta princesse. 
Tu la changeras en rocher quand l’ogre voudra l’épouser, et tu lui rendras sa première 
forme quand tu verras arriver une urne d’or. Mais voilà la fée.

Scène 4. une fée chantante, arlequin

la fée (chante). – Con la bellezza / L’anima vince / Donna volgar / Con la fortezza / Io 
che son grande / Vo’ trionfar. / Arco di ciglia / Laccio di chiome / In me non hanno / Altro 
ch’il nome / Per piagar alme / E incatenar. / Con la bellezza 9 […].
(Arlequin rentre avec la fée.)

Cet air italien occupe une place isolée, au lieu de figurer, par exemple, dans le 
divertissement final. Comme les autres airs italiens qu’on chantait dans les comédies, 
il adopte une structure da capo et, par la répétition des mots et les vocalises, est bien 
plus étendu que les airs français ; il était donc susceptible d’être interprété séparément. 
Extrait de La forza della virtù de Carlo Francesco Pollarolo, opéra créé à Venise en 1693, 
il n’est que vaguement lié à l’intrigue principale par son texte, prônant la supériorité 
de la force morale sur la beauté. Dans la comédie, la fée/Colombine est qualifiée 
de « conservatrice de l’honneur des filles » avec mission de veiller sur la princesse 
Isménie/Marinette.

8	 Charles Du Fresny et Claude-Ignace Brugière de Barante, Les Fées ou les Contes de ma 
mère l’oie, dans Evaristo Gherardi, Le Théâtre italien de Gherardi, op. cit., Paris, Cusson 
et Witte, 1700, t. VI, p. 659-682.

9	 « Par la beauté / Conquiert l’âme / Une femme du peuple. / Par la force / Moi qui suis 
noble / Je veux triompher. / Un arc formé par des cils / Un lien formé par une chevelure / 
Chez moi n’ont rien d’autre / Que le nom / Pour blesser les âmes / Et les enchaîner. / Par 
la beauté […]. » (Ibid., p. 670.)



92

Il ne s’agit pas ici d’imiter ou de parodier une chanteuse de l’Opéra de Paris, comme 
le font par ailleurs Arlequin, Mezzetin ou Scaramouche, mais d’une référence à une 
pratique spécifique des interprètes italiens, connus aussi pour leurs aria di baule, des 
airs de leur propre répertoire fréquemment intercalés dans les pièces pour mettre en 
valeur leurs qualités de chanteurs. Les Comédiens-Italiens ont manifestement été les 
initiateurs de cette pratique en France. Autour de 1696, l’Académie royale connaît déjà 
quelques insertions sporadiques en langue italienne dans les œuvres de son répertoire, 
mais elles ont plus une valeur d’exotisme que de bravoure. Ce n’est qu’avec l’essor du 
ballet, dans la période 1697-1710, que les airs italiens à l’Académie royale modèlent leur 
écriture sur le style ultramontain contemporain, vocalisant et orné. D’ailleurs, après le 
renvoi de la troupe italienne en 1697, les deux chanteurs français de la compagnie se 
recyclent. Daneret est reçue à l’Académie royale, où elle se produit de 1698 jusqu’à sa 
disparition en 1702 ; quant à Touvenelle, il poursuit sa carrière à la Comédie-Française, 
où il avait déjà fait quelques apparitions depuis 1693. Il est tout à fait probable que le 
passage de Daneret à l’Académie royale en 1698 ait contribué au transfert de la pratique 
des airs italiens de bravoure dans le répertoire lyrique 10.

Les expériences novatrices des années 1690 s’interrompent brusquement en 1697, et il 
faut attendre presque vingt ans pour qu’une nouvelle troupe italienne se réapproprie son 
imaginaire et son public, temporairement empruntés par l’Académie royale de Paris. En 
1716, Luigi Riccoboni est chargé par Philippe II d’Orléans de constituer une nouvelle 
troupe italienne. Par des choix artistiques très orientés vers le goût italien, tant dans le 
domaine du théâtre que dans celui de la musique, le régent se démarque ainsi de la politique 
culturelle de la fin du règne de Louis XIV. Il est tout à fait possible que l’intention de faire 
appel à une cantatrice italienne pour compléter l’effectif de la troupe ait été encouragée, 
entre autres, par l’inclination prononcée du régent pour la musique italienne.

À ce jour, on connaît peu d’éléments biographiques à propos d’Ursula Astori, arrivée 
à Paris en 1716 pour chanter dans les divertissements. Gueullette affirme qu’elle était 
d’origine vénitienne et brosse ainsi son portrait :

Ursula Astori (cantatrice) femme de Fabio Sticotti, était fort belle femme, un tant soit 
peu louche en dehors, chantant très bien l’italien, mais n’était pas bonne comédienne. 
Elle est morte le 5 mai 1739, après avoir été longtemps malade et avoir renoncé au 
théâtre. Elle était fille d’un horloger de Venise 11.

10	 Voir Barbara Nestola, L’Air italien sur la scène des théâtres parisiens, op. cit., t. I, p. 104‑111 
et 173‑175.

11	 Thomas-Simon Gueullette, Histoire du Théâtre italien, ms, 1734-1764, F-Pn Rés. 625 (I-
II), t. I, fol. 163 verso.
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Le Mercure de France confirme la date de la mort de la chanteuse, ajoutant qu’elle était 
« âgée d’environ 48 ans 12 ». Si cette information est correcte, Astori serait née autour 
de 1690, et elle avait donc environ 25 ans lors de son arrivée à Paris. Son mari, Fabio 
Sticotti, également originaire de Venise, fut lui aussi dans un premier temps engagé 
pour chanter dans les divertissements et intégra la nouvelle troupe seulement quelques 
années plus tard en tant que comédien 13. 

La postérité a retenu de cette interprète une image contradictoire : d’après Gueullette, 
ses capacités vocales étaient remarquables, tandis que Nicolas Boindin ne les appréciait 
guère 14. Plus généralement, on ne lui reconnaissait pas de talents d’actrice. Cela nous 
amène à nous interroger sur les motivations ayant poussé Riccoboni à la choisir. Si 
elle n’était pas une artiste qualifiée, pourquoi le directeur de la troupe aurait-il pris le 
risque de l’engager ? Le parcours professionnel d’Ursula Astori en Italie avant 1716, 
dont je propose pour la première fois la reconstitution, est susceptible d’éclairer 
cette question. 

Les recherches effectuées ont permis de remonter six ans en arrière, jusqu’à 1710, et 
prouvent qu’Astori était une chanteuse d’opéra professionnelle, active dans plusieurs 
villes italiennes (tableau 1). Son nom figure dans la distribution de plusieurs livrets 
d’opéras 15 où, dès 1710, elle est désignée comme « Orsola Astori Sticcotti [sic] », ce 
qui confirme qu’elle était déjà mariée avec Fabio Sticotti. On l’appelle aussi « La Fabia 
Veneziana », en soulignant toujours son lien avec Sticotti. De la chronologie des œuvres 
interprétées se dégage également la cartographie de ses mouvements : elle est à Naples 
entre 1710 et 1711 ; à Venise en 1712-1713 ; à Padoue en 1715 et à Mantoue en 1716. 

12	 Mercure de France, mai 1739, p. 1024.
13	 « Fabio Sticotti (Pantalon après la mort d’Alborgheti) était un grand homme bien fait, 

le visage rond, plat et une belle physionomie, d’une humeur extrêmement gaie, et très 
aimable pour la société ; il était de très bonne famille de Venise, devint amoureux de 
sa femme, qui était fille d’horloger, et l’épousa ; il était venu en France avec elle, et 
n’avait jamais joué la comédie ; Alborgheti mort, [il] se proposa d’apprendre son rôle, 
il s’en acquitta assez bien et avec esprit ; je le voyais très souvent au théâtre ainsi que 
sa femme. Il fut longtemps malade et après avoir renoncé mourut le 5 décembre 1741. » 
(Thomas-Simon Gueullette, Histoire du Théâtre Italien, op. cit., t. I, fol. 163 verso.)

14	 Voir Nicolas Boindin, Lettres historiques sur tous les spectacles de Paris, Paris, Prault, 
1719, p. 10 et 14, et Claudio Meldolesi, Gli Sticotti. Comici italiani nei teatri d’Europa del 
Settecento, Roma, Edizioni di storia e letteratura, 1969, p. 36-42.

15	 Ce type d’information n’était pas systématiquement indiqué dans le paratexte, il est 
donc possible qu’elle ait, au cours de ces mêmes années, interprété d’autres œuvres 
dans ces aires géographiques. Voir le catalogue des livrets italiens imprimés de Claudio 
Sartori, I libretti a stampa dalle origini al 1800, Cuneo, Bertoma e Locatelli, 1990-1994, 
7 vol.
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Ses derniers rôles datent du carnaval 1716 à Mantoue, comme l’attestent les livrets des 
reprises de deux opéras donnés à Padoue l’année précédente. Ensuite, on perd sa trace 
en Italie, ce qui coïncide avec son arrivée à Paris la même année.

Tableau 1. Rôles d’opéra chantés par Ursula Astori (1710-1716)

1710 – Naples, théâtre S. Bartolomeo, F. Mancini, Mario fuggitivo : Icilio, secondo uomo (musique perdue).
1710 – Naples, théâtre S. Bartolomeo, A. Orefice-G. C. Corradi, La pastorella al soglio : Mitilde, prima donna 
(musique perdue).
1711 – Naples, théâtre S. Bartolomeo, N. Porpora-A. Zeno-P. Pariati, Flavio Anicio Olibrio : Teodolinda, seconda 
donna (fragments).
1711 – Piedimonte, N. Fago-N. Giuvo, Cassandra indovina : Cassandra, prima donna (musique de 1711 perdue ; 
partition de la version 1713).
1712 – Venise, théâtre S. Angelo, G. Rampini-G. Braccioli, La gloria trionfante d’Amore : Venere, prima donna 
(musique perdue).
1713 – Venise, théâtre S. Angelo, J. D. Heinichen-G. Braccioli, Calfurnia : Trebonio, primo uomo (partition 
complète).
1715 – Padoue, théâtre Obizzi, G. Rampini-A. Zeno-P. Pariati, Antioco : Antioco, primo uomo (musique perdue).
1715 – Padoue, théâtre Obizzi, G. Rampini-G. F. Bussani, Ercole sul Termodonte : Ippolita, seconda donna (musique 
perdue).
1716 – Mantoue, théâtre Arciducale, G. Rampini-A. Zeno-P. Pariati, Antioco : Antioco, primo uomo.
1716 – Mantoue, théâtre Arciducale, G. Rampini-G. F. Bussani, Ercole sul Termodonte : Ippolita, seconda donna.

Cette liste nous renseigne également sur son milieu, notamment du point de 
vue de ses relations artistiques et professionnelles, ainsi que sur la typologie des 
rôles interprétés et sur la qualité de sa voix. En 1710-1711, elle se produit pendant 
deux saisons consécutives au théâtre San Bartolomeo de Naples dans des œuvres de 
Francesco Mancini (Mario fuggitivo, 1710), maître attitré de l’opéra napolitain, ainsi 
que de Nicola Porpora (Flavio Anicio Olibrio, 1711), alors au début de sa carrière. En 
1711, on retrouve Astori avec une distribution proche de celle du Mario fuggitivo 
de Mancini dans un opéra donné à Piedimonte, Cassandra indovina, un livret de 
Nicola Giuvo mis en musique par Nicola Fago. Cet opéra a été commandé par Aurora 
Sanseverino, duchesse de Laurenzano, poétesse et écrivaine, membre de l’académie 
d’Arcadie, très impliquée dans la vie musicale napolitaine 16.

16	 Ausilia Magaudda et Danilo Costantini, « Aurora Sanseverino (1669-1726) e la 
sua attività di committente musicale nel Regno di Napoli. Con notizie inedite sulla 
napoletana congregazione dei Sette Dolori », dans Gaetano Pitarresi (dir.), Giacomo 
Francesco Milano e il ruolo dell’aristocrazia nel patrocinio delle attività musicali nel 
secolo xviii, Reggio Calabria, Laruffa, 2001, p. 297-415.
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Tableau 2. Distribution du Mario fuggitivo et de la Cassandra indovina

Mario fuggitivo (1710) Cassandra indovina (1711)

Caio Mario, Domenico Tempesti
Icilio, Orsola Astori Sticotti
Giulia, Caterina Gallerati
Dalinda, Giovanna Albortini 
Sestilio, Tomaso Saracini
Publio, Giovanni Rapaccioli
Flora, Santa Marchesini
Bleso, Pietro Mozzi

Cassandra, Orsola Astori Sticotti
Apollo, Domenico Tempesti
Clizia, Una virtuosa di camera di S. E. la Sig. Duchessa di 
Laurenzano
Corebbo, Giovanni Rapaccioli
Dorina, Santa Marchesini
Delbo, Un altro virtuoso di camera di detta Eccellentiss. 
Si. Duchessa

En décembre 1711, pour fêter le mariage de son fils, Aurora Sanseverino organise en 
effet, dix jours durant, de fastueuses célébrations, au cours desquelles on donne plusieurs 
œuvres musicales, dont la célèbre sérénade Aci, Polifemo e Galatea d’Haendel 17. La 
pièce phare est néanmoins Cassandra indovina, où Ursula Astori interprète le rôle-titre. 
Une lettre de l’éditeur Luigi Mutio au poète Silvio Stampiglia rend compte du succès 
de l’œuvre :

J’espère vous réjouir par les distinctions qu’ont reçues les belles musiques et l’œuvre 
harmonieuse, représentée le 8 de ce mois au très célèbre théâtre ducal. L’œuvre s’appelle 
La Cassandra indovina et elle a remporté un franc succès, d’une part grâce à la mélodie 
créée par les virtuoses que furent Mmes et MM. Orsola Astori Sticcotti, Domenico 
Tempesti, Silvia Maria Lodi de Bologne et Giovanni Rapaccioli, virtuose de chambre de 
son Altesse le prince de Darmstatt, Santa Marchesini et Giovanni Paolo di Domenico, 
virtuose de chambre de l’illustrissime duchesse de Laurenzano, et d’autre part grâce au 
travail du célèbre maître de chapelle M. Nicolò Fago dit Il Tarantino et de M. Giuseppe 
Cappelli, peintre de théâtre. Le jour suivant, on chanta dans la grande salle la sérénade 
appelée La Galatea mise en musique par M. Giorgio Friderico Henne [sic], dit le Saxon, 
et les virtuoses qui chantèrent furent MM. D. Antonio Manni, Domenico Tempesti et 
Giovanni Rapaccioli : la représentation se termina par les vivats tant des illustrissimes 
messieurs que de toute l’assistance […]. Le 13, La Cassandra fut de nouveau représentée 
et toujours applaudie […]. Le 15, elle fut encore jouée et se révéla être, semble-t-il, le 
point d’orgue des musiques, tant elle fut appréciée 18.

17	 Aurora Sanseverino a compté parmi les mécènes d’Haendel lors du premier voyage 
en Italie de ce dernier, en 1708-1709. À Naples, notamment, le compositeur a écrit 
sa fameuse sérénade, reprise en 1711 pour le mariage du fils aîné de la duchesse de 
Laurenzano.

18	 « Spero allettarli l’orecchio colle distinzioni delle vaghe musiche ed armonioso dramma, 
che a’ dì 8 del mese andò in iscena nel teatro ducale, veramente famoso. Il dramma 
s’intitola La Cassandra indovina, che riuscì di sommo plauso, sì per la melodia de’ 
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Dans un tel contexte, Ursula Astori a eu l’opportunité de se familiariser non 
seulement avec l’opéra napolitain, mais également avec la musique d’Haendel, 
avant de retourner dans les théâtres du Nord de l’Italie. Ces expériences étaient 
incontestablement destinées à orienter ses choix de répertoire à son arrivée à Paris. Par 
ailleurs, l’interprétation du rôle de Cassandra a probablement eu des conséquences 
sur sa carrière, puisqu’à partir de cette année, elle est désignée dans les livrets comme 
attachée à la duchesse de Laurenzano : c’est le cas pour La gloria trionfante d’Amore, 
opéra donné à Venise en 1712, où Astori apparaît en tant que « virtuosa di S. E. 
la Signora Duchessa di Laurenzano 19 ». L’auteur du livret, Grazio Braccioli, était 
un juriste et un littérateur proche des cercles académiques ; il dédia l’œuvre à Aurora 
Sanseverino 20. Par ailleurs, l’opéra en question était le premier produit par Antonio 
Vivaldi, récemment nommé impresario du théâtre Sant’Angelo 21. C’est probablement 
par l’intermédiaire de Grazio Braccioli que la chanteuse se produit à nouveau au 
Sant’Angelo de Venise en 1713, dans un autre opéra dont il a écrit le texte, Calfurnia, 
mis en musique par Johann David Heinichen 22. Astori reste attachée à la duchesse de 

virtuosi rappresentanti, che furono i signori Orsola Astori Sticcotti, Domenico Tempesti, 
Silvia Maria Lodi bolognese e Giovanni Rapaccioli, virtuoso di camera di S. A. il principe 
di Darmstatt, Santa Marchesini e Giovanni Paolo di Domenico, virtuoso di camera 
dell’eccellentiss. signora duchessa di Laurenzano, sì per le fatighe del celebre maestro di 
cappella sig. Nicolò Fago detto il Tarantino e del sig. Giuseppe Cappelli pittore delle scene. 
Il giorno seguente si cantò nella detta gran sala la serenata intitolata La Galatea, posta in 
musica dal sig. Giorgio Friderico Henne [sic], detto il Sassone, ed i virtuosi che cantorono 
furono li signori D. Antonio Manni, Domenico Tempesti e Giovanni Rapaccioli, e terminò 
col viva così de’ serenissimi signori, come di tutti gli astanti […]. Il dì 13 tornò di nuovo in 
iscena La Cassandra, e sempre più applaudita […]. Alli 15 fu di bel nuovo rappresentata 
La Cassandra e parve si verificasse esser ella la corona nel fine delle musiche, tanto 
riuscì gradita. » (Le texte de la lettre est consultable en ligne : http://michelegiugliano.
altervista.org/Aurora%20Sanseverino%20-%20Biografia.html. Je traduis.) Voir aussi 
Francesco Cotticelli et Paolo Giovanni Maione, Onesto divertimento, ed allegria de’ 
popoli. Materiali per una storia dello spettacolo a Napoli nel primo Settecento, Milano, 
Ricordi, 1999, p. 167.

19	 Grazio Braccioli, La gloria trionfante d’Amore, dramma per musica da rappresentarsi nel 
teatro di Sant’Angelo l’autunno dell’anno 1712, del dottor Grazio Braccioli dedicato a Sua 
Eccell. la Sig. d. Aurora Sanseverino duchessa di Laurenzano etc. Sig(nora) di Piedimonte, 
d’Alife, di Capriata etc., Venezia, Marino Rossetti, 1712, p. 10.

20	 Sur Grazio Braccioli, voir Sylvie Mamy, Antonio Vivaldi, Paris, Fayard, 2011.
21	 Eleanor Selfridge Field, A new chronology of Venetian opera and related genres, 1660-

1760, Stanford, Stanford UP, 2007, p. 310.
22	 Grazio Braccioli, Calfurnia, dramma per musica da rappresentarsi nel teatro di Sant’Angelo 

il carnovale dell’anno 1713, dedicato all’illustrissimo Sig. Co. Piero Zanardi del S.R.I. Co. 
della Vergiliana, Polesine Mantovano, Pontemolino, Pallidano, etc., Venezia, Marino 
Rossetti, 1713, p. 11.

http://michelegiugliano.altervista.org/Aurora%20Sanseverino%20-%20Biografia.html
http://michelegiugliano.altervista.org/Aurora%20Sanseverino%20-%20Biografia.html
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Laurenzano au moins jusqu’en 1713. À partir de 1715, elle apparaît dans les livrets 
simplement comme « la Fabia Veneziana ». 

En 1715-1716, elle chante à Padoue et à Mantoue dans deux reprises d’opéras créés 
quelques années auparavant, Antioco et Ercole sul Termodonte. La musique fut révisée 
par Giacomo Rampini. Le compositeur était déjà familier d’une partie des chanteurs, 
puisque Astori et Croci Viviani avaient créé son opéra La gloria trionfante d’Amore 
à Venise en 1712. Remarquons qu’Astori a tenu soit les rôles-titres, soit les rôles 
principaux dans chacun des opéras de Rampini, signe que ce dernier avait une certaine 
considération pour ses qualités vocales.

Tableau 3. Distribution des rôles dans les opéras de Giacomo Rampini

La gloria trionfante d’Amore, 
Venise, 1712

Antioco,  
Padoue, 1715

Ercole sul Termodonte,  
Padoue, 1715

Venere, Orsola Astori Sticotti, 
virtuosa di S. E. la sig. duchessa di 
Laurenzano
Giunone, Angelica Rapparini, 
virtuosa di Sua Maestà Cesarea
Didone, Elena Croci Viviani
Enea, Antonio Gaspari, virtuoso 
di S. E. Principe Melli Lupi di 
Soragna
Iarba, Giuseppe Ignazio Ferrari
Acate, Giovanni della Pagana, 
detto Perella 

Seleuco, Nicola Tricarico, virtuoso 
della cappella di Sua Maestà Cesarea di 
Mantoa
Antioco, Orsola Sticotti, la Fabia 
Veneziana
Stratonica, Elena Croce Viviani, 
bolognese
Argene, Anna Buganzi, bolognese
Tolomeo, Antonia Maria Laurenti, 
bolognese
Arsace, Gio. Battista Pecorari, virtuoso 
della cappella di S. M. Cesarea di Mantoa 

Ercole, Nicola Tricarico virtuoso della 
cappella di S. M. C. di Mantoa
Deianira, Elena Croce Viviani, 
bolognese
Ilo, Anna Buganzi, bolognese
Hippolita, Orsola Sticotti, la Fabia 
Veneziana
Theseo, Antonia Maria Laurenti, 
bolognese
Peritoo, Gio. Battista Pecorari, 
virtuoso della cappella di S. M. Cesarea 
di Mantoa 

Antioco et Ercole sul Termodonte révisés par Rampini ont fait l’objet d’une reprise 
à Mantoue pendant le carnaval 1716. La chanteuse s’est produite dans les deux, 
reprenant les mêmes rôles. Il s’agit vraisemblablement de ses dernières apparitions sur 
la scène italienne.

La liste des œuvres interprétées entre 1710 et 1716 montre qu’Ursula Astori s’est 
toujours vu attribuer des rôles-titres ou des rôles principaux, et ce dès sa jeunesse (en 
1710, elle était âgée d’une vingtaine d’années). Sa carrière avait probablement démarré 
auparavant à Venise, non seulement lieu emblématique de production et d’exportation 
du répertoire d’opéra mais aussi vivier d’interprètes formés au théâtre lyrique et appelés 
ensuite à se produire dans d’autres régions d’Italie. Un autre élément attire également 
l’attention : sur les huit opéras connus, elle a chanté quatre rôles en travesti (voir tableau 1). 
C’était une pratique courante à l’époque de confier à des femmes des rôles d’hommes. Il 
s’agit souvent de rôles à double déguisement, puisque le personnage masculin se fait passer 
pour une femme pendant la pièce, et que l’on découvre sa véritable identité au moment 
du dénouement. Néanmoins, pour qu’une femme soit crédible dans un rôle d’homme, il 
fallait qu’elle ait un physique adapté, et qu’elle soit de préférence grande et svelte.
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Quant à la typologie de la voix d’Astori, la musique de la plupart des œuvres 
interprétées avant 1716 est perdue ou fragmentaire. Une seule partition d’opéra 
complète nous est parvenue : celle de Calfurnia de Johann David Heinichen (1713) 
où Astori interpréta le primo uomo Trebonio. En dépit du titre de l’œuvre, Trebonio est 
le rôle le plus étendu, avec sept airs, contre cinq pour Calfurnia. Chaque air est animé 
par une passion différente : joie, mélancolie, audace, colère… « Usignuolo che perde 
il suo bene » (II, 1) souligne le caractère pathétique du texte par l’usage d’intervalles 
amples et de chromatismes, comme la sixte napolitaine, sur le mot lagrimar :

3. J. D. Heinichen, [Calfurnia], ms, D-dl, Mus. 2398-F-1, p. 68, Dresde,  
Sächsische Landesbibliothek – Staats- und Universitätsbibliothek Dresden

D’un ton belliqueux, « Deliro ? In questo petto » (II, 6) mise sur la rapidité, égrenant 
des vocalises de bravoure :

4. J. D. Heinichen, [Calfurnia], ms, D-dl, Mus. 2398-F-1, p. 91, Dresde,  
Sächsische Landesbibliothek – Staats- und Universitätsbibliothek Dresden

Il s’agit d’un rôle virtuose, qui exige la maîtrise d’une excellente technique vocale, tant 
dans les passages brillants que dans ceux qui demandent une bonne tenue de souffle et 
une tessiture large. 

Les recherches sur la carrière italienne d’Ursula Astori ont également mis en 
lumière quelques informations sur son mari, Fabio Sticotti, dont les années précédant 
son départ pour Paris demeurent tout aussi mystérieuses 23. En 1715, Sticotti révise le 
livret de Partenope, opéra de Silvio Stampiglia créé à Naples en 1699 avec une musique 
de Luigi Mancia, et repris une quinzaine de fois jusqu’en 1725 dans plusieurs villes 
italiennes. Le remaniement de Sticotti concerne la représentation de 1715 à Padoue, 
l’année même où sa femme chante dans cette ville deux opéras de Giacomo Rampini. 
Le livret n’indique pas les noms des chanteurs, mais il n’est pas impensable qu’elle y ait 

23	 Sur la famille Sticotti, voir Claudio Meldolesi, Gli Sticotti, op. cit.
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tenu un rôle. L’œuvre est dédiée aux gouverneurs de la ville de Padoue, dont Sticotti 
sollicite la protection, si l’on prête foi à la dédicace : 

La fortune ne pouvait pas mieux me récompenser que de me faire avoir l’honneur de 
consacrer, la première fois à Padoue, à Vos Excellences, une œuvre héroïque […]. Je 
m’estimerai heureux quand je serai accueilli sous les hospices d’une si haute protection 
mais l’espoir d’être apprécié avec bienveillance de votre part me rend plus heureux 
encore. Votre très humble, dévoué et respectueux Fabio Sticotti 24.

L’avertissement au lecteur nous apprend aussi que Sticotti a remanié le livret, remplaçant 
des airs par des récitatifs et écrivant quelques airs de substitution 25. Il était donc poète 
ou auteur dramatique ; du moins essayait-il de s’illustrer dans ce domaine.

En cette même année 1715, Ursula Astori perd la protection de sa patronne, la 
duchesse de Laurenzano, même si elle continue de se produire dans les théâtres du Nord 
de l’Italie. C’est à ce moment que survient la rencontre avec Riccoboni qui travaillait à 
l’époque au théâtre San Luca de Venise. Spectateur assidu d’opéras vénitiens, il a peut-
être repéré la chanteuse pendant l’une de ses prestations ou est entré en contact avec son 
mari. Le couple pourrait avoir décidé de quitter le territoire italien dans la perspective 
d’entamer une nouvelle carrière à l’étranger.

À Paris, Ursula Astori chante dans les divertissements de la nouvelle troupe pendant 
presque deux décennies. Son répertoire a été transmis principalement par une série de 
recueils de Jean-Joseph Mouret, le compositeur attitré des Italiens, actif dans les mêmes 
années à l’Opéra et attaché également à la duchesse du Maine 26. À côté des vaudevilles 
ou des timbres, destinés à tous les membres de la compagnie, on y trouve principalement 
des airs pour dessus, en langue française ou italienne, et des airs pour taille (ou ténor), ce 
qui fait écho à l’effectif vocal de l’ancienne troupe de la Comédie‑Italienne, constitué 
par le dessus Élisabeth Daneret et la haute-contre Touvenelle. Les airs pour solistes 
s’inspirent de ceux du répertoire d’opéra, dont ils imitent le style musical et littéraire. 

24	 « Non poteva la fortuna maggiormente felicitarmi, quanto farmi aver la gloria la prima 
volta in Padova di consecrar all’E.E.V.V. un dramma eroico […]. Mi chiamerò felice 
vedendomi ricoverato sotto gl’auspici di sì alta protezione, ma più felice mi fa la speranza 
di un benigno aggradimento […]. Humil. Devotis. Ossequiosiss. Serv. Fabio Sticotti. » 
(Fabio Sticotti, d’après Silvio Stampiglia, Il Trionfo di Partenope, dramma per musica 
da rappresentarsi nel teatro Obizzi in Padova per la fiera dell’anno  1715, consacrato 
agl’illustriss. et eccellentiss. Signori Andrea Dalezze  II e Alvise Mocenigo  III, rettori 
degnissimi di Padova, Padova, Penada, 1715, p. 3-4. Je traduis.)

25	 Ibid., p. 6. 
26	 Jean-Joseph Mouret, Recueils des divertissements du nouveau Théâtre italien, Paris, Chez 

l’auteur/Le sieur Boivin/À la Comédie-Italienne, s.d. [privilège de 1718], 6 vol.
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On retrouve également des airs italiens, d’une étendue plus importante. À cette époque, 
la forme dominante dans l’opéra, ainsi que dans les autres genres vocaux italiens, est 
celle en trois parties dite da capo. La tessiture est ample et l’écriture vocalisante, ornée, 
afin de mettre en valeur les qualités des interprètes. Ces pages exigeantes révèlent, 
encore une fois, l’intention de se situer au niveau des performances des chanteurs de 
l’Opéra, et peut-être même de les dépasser, sinon en termes de proportions des œuvres, 
au moins dans la complexité de l’écriture. 

Les apparitions d’Astori, tout comme celles de Daneret, étaient davantage musicales 
que dramatiques, c’est peut-être la raison pour laquelle elle n’a pas fait l’unanimité 
du public qui a probablement trouvé son jeu non conforme à l’image de la Comédie-
Italienne et au répertoire des premières décennies du xviiie siècle. Pourtant, lors de 
ses débuts en Italie comme chanteuse d’opéra, elle avait donné vie à plusieurs rôles 
principaux. Si les rôles interprétés en Italie demandaient incontestablement la maîtrise 
d’un jeu scénique adéquat, ces personnages mythologiques ou historiques de l’opéra 
sérieux étaient néanmoins très éloignés des attentes des spectateurs à l’égard des 
comédiens de la Comédie-Italienne, appréciés surtout pour leur talent comique. Il est 
certain en tout cas qu’Ursula Astori ne laissait pas indifférent son auditoire, puisque 
elle fut parodiée à la Comédie-Française dans La Française italienne de Marc-Antoine 
Legrand (1725) 27, à son tour parodiée à la Foire dans Atys de Piron (1726) 28.

L’activité des cantatrices de la Comédie-Italienne entre la fin du xviie et le début 
du xviiie siècle montre l’existence d’une continuité dans la pratique d’un répertoire 
vocal exigeant et stylistiquement comparable aux standards de l’opéra français et 
italien contemporain. À la fin du xviie siècle, la chanteuse professionnelle Élisabeth 
Daneret consolide une tendance initiée quelques années auparavant par l’actrice 
Angelica Toscano, interprétant des extraits d’opéras vénitiens. Elle est relayée 
deux décennies plus tard par Ursula Astori, qui incarne le prototype du virtuose 
italien d’opéra sérieux : chanteuse lyrique s’étant illustrée dans les plus importants 
lieux italiens de production d’opéra (Naples, Venise, Padoue…), elle a toujours donné 
vie à des rôles principaux et exigeants, tant du point de vue dramatique que musical. 

27	 Marc-Antoine Legrand, La  Française italienne, dans Théâtre de Monsieur Le  Grand, 
comédien du roi, Paris, Ribou, 1731, t. IV, p. 138 : « Nison chante un air italien, où elle 
imite la cantatrice de la Comédie-Italienne. » 

28	 Alexis Piron, Atis, dans Œuvres complètes d’Alexis Piron, éd.  Jean-Antoine Rigoley 
de Juvigny, Paris, Lambert, 1776, t. V, p. 345, La Foire chante : « Ha, ha, la verità aaa, 
la verità aaa », et n.  1 : « Imitant la petite Legrand, qui avait parfaitement imité la 
cantatrice de la Comédie-Italienne ».
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Le choix de faire appel à deux chanteuses professionnelles confirme encore une fois, 
si besoin, la recherche, de la part de l’ancienne et de la nouvelle troupe italienne, 
d’un haut niveau artistique dans tous les domaines du théâtre et du spectacle, qui 
perdurera tout au long du siècle 29.

29	 En est un exemple le recrutement en 1761, à la Comédie-Italienne, de Maria Anna 
Piccinelli, cantatrice renommée d’opéra sérieux, au moment de l’arrivée de Carlo 
Goldoni : voir Andrea Fabiano, Histoire de l’opéra italien en France (1752-1815). Héros 
et héroïnes d’un roman théâtral, Paris, CNRS éditions, 2006, chap. III ; id., La Comédie-
Italienne de Paris et Carlo Goldoni. De la commedia dell’arte à l’opéra-comique, une 
dramaturgie de l’hybridation au xviiie siècle, Paris, PUPS, 2018, chap. III.
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ŒUVRES ORIGINALES

Série de seize Arlequinades : huiles sur toile de Giovanni Domenico Ferretti ; quatorze pièces 
mesurent 96 × 78 cm et deux 96 × 123 cm, collections de la Cassa di Risparmio di Firenze. 

Série de quinze Arlequinades : huiles sur toile de Giovanni Domenico Ferretti ; treize pièces 
mesurent 98 × 78 cm et deux 97 × 127 cm, The John and Mable Ringling Museum of Art, 
Sarasota, Floride.

L’Apothéose d’Arlequin : huile sur toile de Giovanni Domenico Ferretti [attribution], 
310 × 155 cm, collection privée italienne.

Portrait de M. Carlin, comédien italien, habillé en Arlequin, pastel de Louis Vigée, 56,5 × 50 cm, 
Salon de l’académie de Saint-Luc, 1751, Vente Christie’s, Londres, 2  juillet 1996, 
collection privée.

Une danse de la vie humaine, huile sur toile de Nicolas Poussin, 82,5 × 104 cm, Londres, 
The Wallace Collection.

GRAVURES

Ballet du prince de Salerne, gravure d’Horéolly d’après Martin Marvie, 1746, Oxford, Ashmolean 
Museum, en ligne : https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b8409108h/f1.item.zoom.

Farewell! A long Farewell, gravure de Robert Laurie, manière noire, 46,6 × 56,9 cm, d’après 
Thomas Parkinson, mars 1779. Une reproduction de l’exemplaire conservé au British 
Museum (Inv. Ee, 3.225) est visible en ligne : https://www.britishmuseum.org/collection/
object/P_1902-1011-3027. 

La Fête de village, Quatrième fête flamande, Les réjouissances flamandes, Retour de Guinguette, 
gravures de Jacques-Philippe Le Bas d’après David Téniers le Jeune, recueil conservé à la 
bibliothèque de l’Arsenal (Paris), EST 1001.

Habit d’Arlequin moderne, de la suite de dix-sept planches des Costumes du théâtre italien, 
gravées à l’eau-forte par le comte de Caylus (1692-1765), puis terminées au burin par 
François Joullain (1697-1778), d’après les dessins de Charles Coypel (1694-1752), dans 
Luigi Riccoboni, Histoire du théâtre italien, Paris, Pierre Delormel, 1728 ou Paris, André 
Cailleau, 1731 (voir l’« Explication des figures », dans l’édition de 1731, t. II, p. 307-320).

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b8409108h/f1.item.zoom
https://www.britishmuseum.org/collection/object/P_1902-1011-3027
https://www.britishmuseum.org/collection/object/P_1902-1011-3027
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Pascariele, gravure de François Joullain, dans Habillements et scènes comiques du théâtre italien. 
Soixante-douze planches, Paris, Bibliothèque-musée de l’Opéra, Rés. 926(4), fol. 46, en ligne : 
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b10529638v/f53.item. 

Petit lendemain de noce flamande, gravure de Surugue d’après David Téniers le Jeune, recueil 
conservé à la bibliothèque de l’Arsenal (Paris), EST 1001.

Scaramouche entrant au théâtre, gravure signée « Chez N. Bonnart à l’Aigle » (Nicolas 
Bonnart), xviie siècle, dans Habillements et scènes comiques du théâtre italien. Soixante-douze 
planches, Paris, Bibliothèque-musée de l’Opéra, Rés. 926(4), en ligne : https://gallica.bnf.fr/
ark:/12148/btv1b10529638v/f14.item.

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b10529638v/f53.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b10529638v/f14.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b10529638v/f14.item
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INDEX

A
Abbate (L’) 389-390.
Abington, Frances 430.
Acajou 142.
Accordée de village ou Un mariage, et 

l’instant où le père de l’accordée délivre la 
dot à son gendre (L’) 12, 217, 277.

Aci, Polifemo e Galatea 95, 96n.
Acis et Galatée 262, 266-268, 277.
Acteurs de bonne foi (Les) 125n, 126.
Adeline, Mlle 320.
Albani, Francesco 270.
Albini, M. 337.
Amants espagnols (Les) 337.
Amants inquiets (Les) 169, 265, 288-289.
Amat, Adolphe 327n.
Amori di Titus empereur romain (Gli) 116.
Adieu des comédiens (Les) 131.
Agnès de Chaillot 149n, 162.
Alard, Charles 31.
Albergati Capacelli, Francesco 63n, 107n, 

189n, 193n, 396, 397n.
Albergati, Luigi 104.
Alborghetti, Pietro 93n.
Albortini, Giovanna 95.
Alceste 134, 136, 140, 172.
Allou, Gilles 39.
Alzire 268.
Amadis 261n.
Amadis de Grèce 171.
Amadis le Cadet 171.
Amant Prothée (L’) 116, 117n, 164, 288.
Amant statue (L’) 340.
Amfiparnaso (L’) 48n.
Amore paterno (L’) 192.

Amour au théâtre italien (L’) 35-36.
Amour censeur des théâtres (L’) 250, 261.
Amour et la jalousie (L’) 250.
Amour et la vérité (L’) 113.
Amour impromptu (L’) 172.
Amour piqué par une abeille (L’) 266.
Amour précepteur (L’) 288n.
Amours champêtres (Les) 289.
Amours d’Acis et Galatée (Les) 268.
Amours de Bastien et Bastienne (Les) 171.
Amours de Camille et d’Arlequin (Les) 204.
Amours de Titus empereur romain (Les) 116.
Amours de Vincennes (Les) 164.
Amours des dieux (Les) 145n.
Amours subits (Les) 329-330, 341.
Amusements à la mode (Les) 285.
Amusements champêtres (Les) 85, 265.
Anderlini, Pietro 414, 418, 422, 425n.
Andreini, Giovan Battista 49, 115, 209, 343, 

354.
Annette et Lubin 313n.
Annibal 120n.
Anseaume, Louis 9, 12, 171, 297, 300-302, 305n, 

308, 311, 338, 340.
Antioco 94, 97.
Arcadie enchantée (L’) 177.
Arcagambis 140.
Arcet, Jean d’ 488

Argenson, René Louis de Voyer, marquis d’ 
69, 169, 255, 263, 270, 274, 276.

Ariane abandonnée par Thésée et secourue par 
Bacchus 261-264, 266.

Arioste, Ludovico Ariosto, dit en fr. l’ 57, 107.
Aristophane 225.
Aristote 47, 105, 110-111.
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Arlequin afficheur 327n.
Arlequin Amadis 162-163.
Arlequin chevalier du soleil 78.
Arlequin cocu imaginaire 181.
Arlequin courtisan 107.
Arlequin cru fou, sultane et Mahomet 223-224, 

226, 229-231, 233-234.
Arlequin déserteur 65.
Arlequin empereur dans la Lune 22.
Arlequin Énée ou la Prise de Troie 81n.
Arlequin esprit follet 179.
Arlequin et Scapin morts vivants 177.
Arlequin fille malgré lui 80.
Arlequin génie 177, 180.
Arlequin gentilhomme par hasard 24-25.
Arlequin invisible 42.
Arlequin Mahomet ou le Cabriolet volant 

223-224, 226-227, 229, 234, 405.
Arlequin marchand de poupées 329.
Arlequin Mercure galant 41n.
Arlequin Persée 162.
Arlequin Phaëton 163.
Arlequin poli par l’amour 8, 113, 117-121, 126.
Arlequin Protée 116, 117n, 164 
Arlequin roi de Serendib 42.
Arlequin Roland 163.
Arlequin sauvage 181-182.
Arlequin statue, enfant, perroquet 38.
Arlequin Thésée 263.
Arlequin Thétis 42.
Arlequin toujours Arlequin 140.
Arlequinades (Les) 16, 409-411, 413-414, 416-

417, 419-420, 425, 427.
Armide 118, 138n, 157, 161, 173.
Arnauld, abbé 298.
Art du théâtre à Madame*** 13-14, 83n, 259, 

263, 347-348, 354, 355n, 363n, 368n, 370n, 371, 
374-375, 376n, 378, 379n, 381.

Art poétique 106.
Artaserse 104.
Astori, Ursula 10, 87, 92-100, 246, 285-286, 289.
Astraudi, Rosalie 262, 266n, 288-289.
Atys 100, 118, 120.
Audibert, M. 341.

Audience du Temps (L’) 138n, 144.
Augustin (saint) 353n, 359.
Aumont, Louis-Marie, duc d’ 261n.
Autreau, Jacques 8, 63-64, 66-68n, 73, 128, 143, 

240.
Avare (L’) 185n.
Aventures de Zelinda et Lindoro (Les) 205n.

B
Baccelli, Rosa 208, 211, 213-214, 223.
Bachaumont, Louis Petit de 210n.
Bague magique (La) 175, 181-183, 185, 189-190.
Baguette de Vulcain (La) 57, 238.
Bailly, Jacques 138n.
Bailly, Jean-Sylvain 322, 324.
Baiocco et Serpilla 294n.
Bajazet 119.
Bal (Le) 265.
Ballet turc et chinois 277.
Balletti, Antoine-Étienne 197, 254.
Balletti, Elena Virginia 66, 70, 104, 107-108, 

140, 163, 247, 251, 253-254, 379n.
Balletti, Giuseppe 66.
Balletti, Silvia Voir Benozzi, Giovanna Rosa.
Ballo della vita umana (Il) 428.
Banqueroutier (Le) 22, 66n, 116.
Banquet des sept sages (Le) 156.
Baquet de santé (Le) 314n, 319, 325, 326n.
Barante, Claude-Ignace Brugière de 91.
Barbier paralytique (Le) 198.
Barbier, Nicolas 18n, 23, 80.
Barbieri, Niccolò 354.
Barois, M. 266n.
Baron (veuve) Voir Vondrebeck, Catherine.
Baron de Foeneste 77.
Baron, Michel 378, 379n, 430.
Baron, René 263-264.
Barone, Domenico 14, 365n, 383-394, 396-397.
Barré, Pierre-Yves 13, 173, 314-315, 319, 324, 

326-328, 338, 340.
Barthélemy, Jean-Jacques 410.
Bartoli, Francesco 424n.
Bartolozzi, Francesco 409.
Basan, Pierre-François 271-275, 277.
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Basselin, Olivier 313n.
Batteux, Charles 82, 268-270, 277.
Baune, dame de 129.
Baurans, Pierre 294-295.
Beaugeard, Ferréol 337, 340.
Beaumarchais, Pierre-Augustin Caron de 

300-301, 329.
Beaussier, M. 336, 337n.
Beauvau-Craon, Charles-Juste de 336.
Belloni, Antoine 19-20, 23, 29-30.
Belsunce, Henri-François-Xavier de 

(évêque) 331.
Benozzi, Giovanna Rosa 10, 22, 38, 66, 69-70, 

120, 122n, 163, 246, 254, 283-285, 290, 373.
Bentivoglio, Luigi 104.
Bérard, Jean-Antoine 10, 289, 291.
Berger, François 168.
Bérénice 53, 116, 164.
Bernadau, Pierre 31n.
Bernard, Pierre-Joseph 166.
Bernin, Gian Lorenzo Bernini, dit en fr. le 

428.
Berterin, M. 266n.
Bertin de La Doué, Toussaint 164.
Bertinazzi, Carlo 12, 38-39, 84, 176-180, 188, 

198, 203, 216, 218, 224n, 226-228, 254, 335n, 
420.

Bertrand, Alexandre 19.
Bertrand, T. 38.
Bianchi, P. 425.
Biancolelli, Catherine 77, 284.
Biancolelli, Charles-Alexandre 23.
Biancolelli, Françoise 284.
Biancolelli, Giuseppe Domenico 77n, 78-79, 

83, 131, 149n, 213, 420n.
Biancolelli, Louis 63-64, 73-74.
Biancolelli, Pierre-François 6, 9, 18n, 21-25, 

28-30, 32, 39, 66, 77, 79-80, 121n, 131-132, 134, 
136-137, 140n, 141, 143-145, 148-150, 157, 158n, 
161-164, 166, 170, 172, 244, 288, 292.

Biancolelli, Thérèse 195n.
Bibiena, Jean Galli de 198n.
Bigottini, Francesco 178-180.
Bissoni, Giovanni 122n.

Blaise, Adolphe-Benoît 85, 163, 250, 261, 280, 
287, 292.

Blanchet, Jean (abbé) 293.
Bognoli, Mme 198.
Boindin, Nicolas 93, 365-366, 377-378.
Boismortier, Joseph Bodin de 289.
Boissy, Louis de 7, 38, 58, 250n, 254, 259, 280, 

283n, 287n.
Boizard de Ponteau, Claude-Florimond 83n, 

166.
Bon Frère (Le) 172.
Bon Ménage (Le) 180n.
Bonaparte, Napoléon Voir Napoléon Ier.
Bononcini, Giovanni 108.
Bonnart, Jean-Baptiste-Henri 40.
Bonnart, Nicolas 75, 508.
Bonnart, Robert 40.
Bonne Fille (La) 223.
Bonnel Du Valguier, de 199.
Bonnet-Bonneville, M. 336.
Bornet, M. 10, 290-291.
Bottega del caffè (La) 396.
Boucher, François 275.
Bouchet, M. 266n.
Boudet, Roger 82, 250.
Boufflers, Stanislas Jean de 336.
Bouret, Étienne-Michel 298.
Bourette, Charlotte 64.
Bourgeois gentilhomme (Le) 284.
Bourru bienfaisant (Le) 187, 204, 214, 400.
Braccioli, Grazio 94, 96.
Bréon, Jacques 19, 30.
Briasson 170.
Bridard de La Garde, Philippe 295.
Brillant, Mlle 282.
Brissart, Pierre 41.
Brisse 337.
Britannico 104.
Britannicus 119, 268.
Brizi, Arrigo 393.
Brosses, Charles de 365-366, 369, 377-378.
Bûcherons ou le Médecin de village (Les) 259, 

265, 267.
Buganzi, Anna 97.
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Buona figliuola (La) 223.
Buona moglie (La) 199n.
Bussani, Giacomo Francesco 88, 94.

C
Cabriolet volant (Le) 223, 224n, 226n, 234, 405.
Cadet 6, 17-19, 29-30.
Cadet, Pierre 19.
Cadi dupé (Le) 283.
Cahusac, Louis de 82n, 258, 266, 277-278.
Cailhava d’Estandoux, Jean-François 12, 15, 

196n, 211, 213-217, 223-226, 229-232, 234, 383, 
399-406.

Caillot, Joseph 197-200, 273, 289, 310.
Cajo Marzio Coriolano 104.
Calderón de la Barca, Pedro 225.
Calfurnia 94, 96, 98.
Callot, Jacques 39, 44.
Camille Voir Veronese, Giacomina Antonia.
Camille aubergiste 203.
Campiello (Il) 396.
Campioni, Giuseppe 423-424.
Campioni, M. 243.
Campistron, Jean Galbert de 267.
Campra, André 161, 284.
Cappelli, Giuseppe 95.
Caprices du cœur et de l’esprit (Les) 261.
Caquets (Les) 12, 192-200, 202, 204-205.
Caracciolo, Domenico 385.
Caravane du Caire (La) 338.
Carlin Voir Bertinazzi, Carlo.
Carline, Mlle 320.
Carnaval du Parnasse 273.
Carnaval et la Folie (Le) 157n, 164, 286.
Carolet, Denis 40, 166, 172.
Cars, Laurent 254, 283n.
Casanova, Giacomo 334.
Cassandra indovina 94-96.
Cassandre astrologue ou le Préjugé de 

sympathie 13, 314-315, 318n.
Cassiodore 253n.
Castellane, dame 331.
Castor le Cadet 172.
Castor et Pollux 166, 172.

Catinon Voir Foulquier, Catherine-
Antoinette.

Catone 104.
Cattoli, Francesco 424-425.
Cattoli, Giacinto 423-425.
Cavaliere (Il) 389.
Caylus, Anne Claude Philippe de 410n, 420n.
Cecchini, Pier Maria 354, 366n, 374.
Cénie (La) 199.
Centaura (La) 49.
Cercle ou la Soirée à la mode (Le) 401n.
Chaconne d’Arlequin 77.
Champain, Stanislas 338.
Charles III, roi d’Espagne 385, 389.
Charles VI, roi de France 313.
Chamfort, Sébastien-Roch-Nicolas de 402.
Champville Voir Du Bos, Gabriel-Éléonor-

Hervé.
Charnois, Jean-Charles Levacher de 176.
Charpentier, Marc-Antoine 139.
Chenu, Pierre 275.
Chesterfield, Philip Dormer Stanhope, Lord 

353.
Chevrier, Mlle 266n.
Chevrier, François-Antoine 255, 266n.
Chiari, Pietro 209.
Chinois (Les) 7, 49-50, 53, 55, 58, 88.
Choiseul, Étienne-François, duc de 298.
Ciavarelli, Luigi 188.
Cicéron 346.
Cid (Le) 53, 111.
Cinq âges d’Arlequin (Les) 221.
Clairon, Hippolyte 263n.
Clairval, Jean-Baptiste Guignard 305-306, 

310.
Clark, John 413.
Clément, Jean Marie Bernard 150n.
Cochois, Michel 32.
Colasse, Pascal 169.
Colbert, Jean-Baptiste 275.
Collalto Voir Mattiuzzi, Antonio Cristoforo.
Collé, Charles 174, 300.
Collier de perles (Le) 281.
Colombine mannequin 328n, 483.
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Colombine, avocat pour et contre 66n.
Comédien (Le) 14, 346.
Comédiens corsaires (Les) 138n, 140, 145.
Comédiens esclaves (Les) 140, 145.
Commedia in commedia (La) 115.
Compliments (Les) 292.
Compositions de rhétorique 44.
Contessa (La) 389.
Coquette corrigée (La) 61n, 63.
Coquette de village ou le Lot supposé (La) 63.
Coquette fixée (La) 64, 73-74.
Coquette incorrigible (La) 64, 73-74.
Coquette punie (La) 64, 74.
Coquette sans le savoir (La) 63.
Coquette trompée (La) 64, 74.
Coquettes rivales (Les) 64n.
Coraline Voir Veronese, Anna Maria.
Coraline Arlequin et Arlequin Coraline 83-84.
Coraline esprit follet 177-178.
Coraline fée 177.
Coraline magicienne 177, 274.
Coralli, Carlo 234.
Corbi, Julien 263-264.
Corneille, Pierre 50n, 111, 113, 121n, 124n, 157, 

338, 341.
Corneille, Thomas 118.
Corradi, Giulio Cesare 94.
Costantini, Angelo 36, 57, 75.
Costantini, Anna 331n.
Costantini, Antonio 178.
Costantini, Giovan Battista 39, 77, 79, 149, 

150n, 237n, 239n, 331n.
Costantino, Costantini 237n.
Coste de Champeron, Jean-Benoist 263.
Cotta, Pietro 104.
Courbon, Hector 28.
Courbon, Jean 28.
Couronnes (Les) 288.
Court, M. 337.
Coypel, Charles-Antoine 44, 275, 420n.
Crébillon, Prosper Jolyot de 150n, 192, 268.
Crespi, Giuseppe Maria 409.
Creutz, Gustaf Philippe, comte de 298.
Curieuses (Les) 205-206.

D
D’Alembert, Jean Le Rond 334.
Dalayrac, Nicolas 338, 340.
Dalezze II, Andrea 99n.
Danaé 144.
Danaüs 280.
Danchet, Antoine 284.
Dancourt, Florent Carton, dit 69, 238.
Daneret, Élisabeth 10, 87-90, 92, 99-100, 284.
Danse ancienne et moderne (La) 82n, 258, 

266n, 278n.
Danse de la vie humaine (La) 428.
Danse paysanne 273.
Daphnis et Alcimadure 173.
Dardanus 166.
Darmstadt, prince de 95, 96n.
Defaussier, Mlle 28.
De Cotte, Robert 275.
De l’art de la comédie 15, 196n, 211, 213n, 214n, 

399-401, 403, 406.
Dehesse, Jean-Baptise-François 11, 84-88, 168-

169, 197, 219, 235n, 244, 248, 250-251, 253-257, 
259-268, 270, 273-274, 276-278, 286.

Delagrange, M. 247.
Delaplace, Antoine 23, 29.
Delisle de La Drevetière, Louis-François 181-

185, 240, 261, 280.
Dell’arte rappresentativa 13-14, 83n, 112, 344-

346, 351-356, 360n, 361, 370n, 371, 374, 376, 
381, 411n.

Dell’arte rappresentativa premeditata ed 
all’improvvisa 344n, 374, 411n.

Della Casa, Giovanni 344, 353n.
Della Pagana, Giovanni 97.
Della perfetta poesia italiana 109, 354n.
Demarne, Michel 40.
Demartins, Mlle 266n.
Départ des comédiens italiens en 1697 35, 131, 

144.
Desbarres, Mathieu 331n.
Desboulmiers, Jean-Auguste Jullien, dit 69n, 

83n, 84n, 131n, 132-134, 136n, 137, 172n, 194, 
205n, 213, 216, 281n, 285n, 292n.

Desbrosses, Robert 85, 219
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Descente de Mezzetin aux Enfers (La) 65, 
134n.

Desfontaines, François-Georges 327, 328n, 
338, 340.

Desgland, Eulalie 197.
Desgranges, François Cazeneuve, dit 22, 29, 

32n.
Desguerrois, M. 149.
Désolation des deux Comédies (La) 117, 120n, 

130-132, 134, 142-145.
Desportes, Claude-François 64, 71-72n, 76.
Destouches cadette, Mme 336.
Destouches, André Cardinal, dit 138n, 144, 

157n, 164, 172, 286.
Deux Avares (Les) 320.
Deux Baziles ou le Roman 261n.
Deux Italiennes (Les) 188.
Deux Neuvaines (Les) 337.
Deux suites de menuets 293.
Devin du village (Le) 171.
Dictionnaire de musique 379-383.
Diderot, Denis 13-14, 81, 192-193, 199, 203n, 

209n, 217-220, 224, 258-259, 298, 299n, 354, 
365-369, 373, 377-378, 381, 383-390, 393-396, 
404, 406.

Di Domenico, Giovanni Paolo 95.
Discorso della commedia all’improvviso 108, 

112

Discours à l’occasion d’un discours de M. D. 
L. M. sur les parodies 151-152, 158, 169.

Discours sur la poésie dramatique 15, 258, 365-
368n, 389, 396.

Discours sur la tragédie à l’occasion d’Ines de 
Castro 147, 151-152.

Discours sur l’origine et le caractère des 
parodies 151.

Dispute (La) 126.
Dissertation sur la tragédie moderne 106n, 

345n, 351n, 371n.
Divertissement chinois (Le) 250.
Divertissement de paysans hollandais 272.
Divorce (Le) 116.
Docteurs modernes (Les) 13, 314, 319, 320n, 

325-326.

Dolet, Charles 19, 29, 31-32.
Dominique Voir Biancolelli, Pierre-François.
Don Giovanni 213n, 400.
Don Micco 283, 285n.
Don Quichotte chez la duchesse 289.
Donne curiose (Le) 205.
Donneau de Visé, Jean 69.
Donnet, François 335.
Donzellini, Alessandro 48n.
Dorat, Claude-Joseph 63n.
Double Inconstance (La) 8, 113n, 122n, 124.
Dourdé, Raymond-Balthazar 81n.
Drévillon, M. 332.
Droit du seigneur (Le) 338.
Drouin, M. 282n.
Drouillon, M. 282n.
Dubarcelle, M. 117.
Du Bos, Charles 119-120n.
Du Bos, Gabriel-Éléonor-Hervé (dit 

Champville) 197, 219.
Du Fresny, Charles 7, 47-50, 52-49, 63, 78, 88, 

91, 131, 143, 238, 337.
Dubois, M. 262.
Duchemin, Marie 65.
Duchesne, Marie-Antoinette 340.
Duguet, Jea 428.
Due comedie in comedia (Le) 115.
Dufresne, Mlle 337.
Dumalgé, Mlle 219.
Dumas d’Aigueberre, Jean 346.
Dumenil, M. 332.
Dumény, Antoine 30.
Duni, Egidio 163, 171, 256, 303n.
Dupe de lui-même (La) 205n.
Dupe vengée (La) 203.
Duplessis, veuve 336.
Durand, Mlle 266n.
Durey de Noinville, Jacques-Bernard 238n.
Duronceray, Justine 10, 163, 168, 171, 197, 199, 

254, 266n, 282, 284, 286, 294-295, 313n.
Duval, M. 247-250.

E
École des maris (L’) 405.
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Écossaise (L’) 400.
Édouard et Émilie 340n.
Effets du hasard (Les) 282.
Éloge de Molière 402n.
Enfants vendangeurs (Les) 262.
Entretiens sur le Fils naturel 15, 258, 389, 394-

395.
Épreuve (L’) 126.
Ercole sul Termodonte 94, 97.
Éryphile 285n.
Essai sur la tradition théâtrale 15, 404-406.
Éventail (L’) 11, 215-216, 396.
Evrard, M. 292.

F
Fagan, Barthélemy-Christophe 282, 288.
Fagiuoli, Giovan Battista 410-411.
Fago, Nicolò 94-96n.
Fanchonnette Voir Jerôme et Fanchonnette.
Fanfale 288.
Farinette 172.
Farnese, Antonio, prince de Parme 254n, 

424n, 425-426.
Fatouville, Anne Mauduit de, dit Nolant de 

17n, 22, 41n, 48n, 54, 62n, 65n, 66n, 78, 87n, 
116, 117n, 162n, 164, 192n, 211n, 237n, 253n.

Faucon et les oies de Bocace (Le) 182n.
Fausse Belle-mère (La) 28.
Fausse Coquette (La) 63-66, 73.
Fausse Foire (La) 144.
Fausse Ridicule (La) 282.
Fausse Suivante (La) 116, 125.
Fausses Confidences (Les) 126.
Favart, Charles-Simon 9, 63-64, 72, 74, 85, 142, 

163, 166-169, 171-173, 180, 195n, 246, 256, 262-
265, 267, 284, 288-289, 293n, 295n, 313, 393n.

Favart, Justine, Mme Voir 
Duronceray, Justine.

Fées ou les Contes de ma mère l’oie (Les) 7, 
54, 91.

Fées rivales (Les) 177, 255, 264.
Feinte par amour (La) 63n.
Fel, Marie 293.
Félix ou l’Enfant trouvé 340.

Femme jalouse (La) 107.
Fénelon, François de Salignac de La Mothe- 

116, 359n.
Fenouillot de Falbaire, Charles-Georges 320.
Ferdinand III de Médicis, archiduc de 

Toscane 409.
Ferdinand IV de Bourbon, roi de Naples 385.
Ferrari, Giuseppe Ignazio 97.
Ferretti, Giovanni Domenico 16, 407-416, 418, 

420, 422, 425, 427-428, 430.
Ferza (La) 343.
Festin de pierre (Le) 213-214, 310n.
Fête de village (La) 272, 276n.
Fêtes basques villageoises (Les) 197.
Fêtes de Thalie (Les) 168, 171.
Fêtes grecques et romaines (Les) 144.
Fêtes vénitiennes (Les) 284-285, 290.
Feu de la ville (Le) 287.
Fielding, Henry 297.
Filets de Vulcain (Les) 83, 259n.
Fille crue garçon (La) 107.
Fille mal gardée (La) 171.
Fille, la veuve et la femme (La) 168-169.
Filosofo inglese (Il) 388, 391, 392n, 396.
Fils d’Arlequin perdu et retrouvé (Le) 177, 203, 

221.
Fils naturel (Le) 219, 385, 388-389, 393-395.
Fiorilli, Tiberio 5, 75.
Flaminia Voir Balletti Elena, Virginia.
Flavio Anicio Olibrio 94.
Florian, Jean-Pierre Claris de 180n, 338.
Foire des fées (La) 42, 43n.
Foire galante (La) 170.
Foire renaissante (La) 134, 136-137, 143.
Foire Saint-Germain (La) 57.
Folies amoureuses (Les) 280.
Folies de Coraline (Les) 180-181.
Folle raisonnable (La) 244, 288.
Fonpré, Mme 33.
Fontenelle, Bernard Le Bouyer de 169.
Force de l’amour (La) 330.
Force du naturel (La) 149.
Forza della virtù (La) 91.
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Foulquier, Catherine-Antoinette 
(dite Catinon) 197, 262-263, 266n.

Foulquier, Françoise-Suzanne 198.
Fracanzani, Michelangelo 31.
Française italienne (La) 100, 140n.
Francassani, Antoine 30.
Francisque Voir Molin, François.
Francœur, François 166, 263, 283.
François de Sales (saint) 359n.
Franklin, Benjamin 322.
Fréron, Élie-Catherine 193-194, 295.
Froment, Mme 335n.
Frutti delle moderne comedie et avisi a chi le 

recita 374n.
Funérailles de la Foire (Les) 117, 129-131, 133-

134, 136-137, 143-144.
Furetière, Antoine 79n.
Fuzelier, Louis 9, 42, 43n, 65-66, 80, 81n, 121n, 

132, 134, 137-140, 143-145, 147-148, 150-159, 
161-162, 164, 166, 169-170, 273, 280n.

G
Galateo 343.
Galiani, Ferdinando 385.
Gallerati, Caterina 95.
Galliari, Giuseppe 341.
Gandini, Dionisio 178.
Ganeau, Étienne 40.
Garelli, Giovan Battista 423-424.
Garnier, Louis 429n.
Garrick, David 387, 430.
Gaspari, Antonio 97.
Gaubier de Barrault, Sulpice Edme 63, 72.
Gautier, Pierre 68, 332.
Gémeaux (Les) 172.
Geneviève de Brabant 338.
Genio buono e il genio cattivo (Il) 175, 185.
Geratoni, Giuseppe 17.
Géraut-Laperrière 340n.
Gesvres, duc de 167.
Gherardi, Evaristo 6-7, 10-11, 17, 41-42, 47-51, 

53-54, 56, 58n, 59, 62, 64-66, 77-78, 87-88, 90, 
91n, 122, 142, 162, 192n, 211, 237, 253, 284, 369-
371, 376, 379.

Gigli, Girolamo 410.
Gildon, Charles 368n.
Gillier, Jean-Claude 129, 137, 143, 144.
Gillot, Claude 7, 37.
Giulio Cesare in Egxitto 88, 90.
Giuvo, Nicola 94.
Gloria trionfante d’Amore (La) 94, 96-97.
Gluck, Christoph Willibald von 172n, 173, 

338, 341.
Godefroy, Jeanne (dite veuve Maurice) 19-20, 

23n, 25-26, 30, 65, 149, 238, 240n.
Godin d’Abguerbe, Quentin 18n, 37n, 66n, 

84n, 85n, 132, 144n, 158n, 244n, 246n, 247n, 
249n, 262n, 263n, 266n, 267n, 286n, 288n, 
290n, 291n, 294n.

Goldoni, Carlo 11-12, 15, 17n, 41n, 48n, 62n, 
78n, 88n, 101n, 107n, 110n, 162n, 163n, 175-
181, 183, 185-189, 191-196, 198-199, 201-205, 
207, 208-216, 221, 223, 237n, 256n, 257, 311n, 
314n, 370n, 383n, 386n, 387-389, 391-393, 396-
397, 400, 406, 410-411, 423-425.

Gondoliers vénitiens (Les) 259.
Gondot, M. 172.
Gonzague-Nevers, Ferdinand Charles, duc 

de Mantoue 424n.
Gori, Anton Francesco 410-411, 418n, 429.
Gori Pannilini, Porzia 418.
Gougis, M. 266n.
Gozzi, Carlo 63n, 209.
Graffigny, Françoise de 199.
Grenier, M. 338.
Grétry, André-Ernest-Modeste 12, 161, 173, 

297-300, 302-306, 308, 311, 320n, 338, 340-341.
Greuze, Jean-Baptiste 12, 217-221, 277.
Grimarest, Jean-Léonor Le Gallois, sieur de 

343.
Grimm, Friedrich Melchior 61, 176, 203, 217, 

283, 299n, 300, 302, 308.
Guerre (La) 204-205.
Gueullette, Thomas-Simon 36, 68n, 69, 75, 

92-93, 149n, 172, 266, 283n, 285, 288n, 289-290, 
292, 301.

Guillaurnol, le père 40.
Guillemain, Charles Jacob 329, 330n, 341.
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Guinguette (La) 260n, 268, 270-271, 273, 277.
Guyot de Merville, Michel 64, 72, 74, 261n, 

288.

H
Haendel, Georg Friedrich 88, 95-96.
Hamoche, Jean-Baptiste 6, 32-33.
Hamon, Marie-Madeleine 260.
Harny de Guerville, Charles 171.
Hébrard, François 332, 333n.
Heinichen, Johann David 94, 96, 98.
Henri IV, roi de France 81.
Hercule filant 138n, 144, 147, 148, 157, 161.
Heureuse Erreur (L’) 338.
Hilverding, Franz Anton 267-268.
Hippolyte et Aricie 166.
Histoire de Miss Jenny (L’) 195.
Histoire du théâtre italien 44-45, 92n, 93n, 

106, 107n, 345, 351n, 353-354, 360n, 370, 371n, 
379n, 420n.

Homère travesti ou l’Iliade en vers burlesques 
116.

Homme prudent (L’) 205n.
Horace 106.
Horéolly 262.
Horiphesme 172.
Huit Mariannes (Les) 147-150.
Huquier, Jacques-Gabriel 40.
Huron(Le) 298.
Hus, François 332.
Hus-Desforges, Barthélemy 332.
Hyacinthe, Antoine 28n.

I
Idoménée 268.
Ifigenia in Tauri 104.
Île de la raison (L’) 125.
Île des esclaves (L’) 126.
Île des fous (L’) 197.
Île des talents (L’) 288.
Iliade 116-119.
Imbert, Barthélemy 174n.
Imer, Giuseppe 424.

Impromptu du Pont-Neuf (L’) 43.
Indes chantantes (Les) 169.
Indes dansantes (Les) 288-289.
Inès de Castro 147, 149n, 151, 162.
Inganno fortunato (L’) 36.
Ingénu (L’) 298.
Institutio oratoria 344.
Ion 388n.
Iphigénie en Tauride 340.
Iroquois (Les) 197-198.
Isabelle Arlequin 282.
Ismène 289.
Issé 164, 172.
Italien marié à Paris (L’) 106n, 107, 372n.
Italienne française (L’) 140.

J
Jacob, Louis 35.
Jardinières fleuristes (Les) 198.
Jardins chinois (Les) 277.
Jélyotte, Pierre 293.
Je ne sais quoi (Le) 38, 58, 254, 280, 283n, 284, 

286, 290-291.
Jephté 285n.
Jérôme et Fanchonnette 173.
Jeu de l’amour et du hasard (Le) 113n, 116, 

123n.
Jeune Vieillard (Le) 137-139n, 141, 144.
Jeux olympiques (Les) 286, 291.
Joie imprévue (La) 261.
Joueur (Le) 283, 285, 290, 294.
Jollain, M. 40.
Jovien 82.
Joullain, François 44, 78n, 420n.
Jugement de Pâris (Le) 164.
Jumeaux (Les) 289.
Jumeaux de Bergame (Les) 180n, 338.

K
Kant, Emmanuel 385.

L
La *** 251n.
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L’Abbé 145.
La Bruère, Charles-Antoine Le Clerc de 166.
Lactance 353n.
Laensbergh, Mathieu 315, 318n.
L’Affichard, Thomas 261, 282.
La Font, Joseph de 117, 129n, 143, 168, 171.
La Fontaine, Jean de 298.
La Grange-Chancel, François-Joseph de 286, 

291.
La Harpe, Jean-François de 173.
Lalauze, Marc-Antoine 32.
Lagrange 172.
Lalande, Marie-Thérèse de 39.
La Marre, abbé de 171.
Lambert, Darchis 297.
Lambert, Mme 19.
Lambert, M. 19.
Lambranzi, Gregorio 76, 79.
La Montagne 77.
La Motte, Antoine Houdar de 138n, 144, 147, 

149n, 150-152, 157n, 161-162, 164, 171-172.
Lancret, Nicolas 254, 283n.
Lantier, Étienne-François de 64n.
La Porte, Joseph de 150n.
Larivière, M. 266n.
La Rochefoucauld, Louise-Élisabeth-Nicole 

de 298.
Laruette, Mme 306n.
Laruette, Jean-Louis 306n.
La Serre, Jean-Louis-Ignace de 154n, 166.
La Tour, Mgr de 335n.
La Tour, Maurice-Quentin de 38.
Laujon, Pierre 168-169, 173, 293n.
La Vallière, Louis-César de La Baume 

Le Blanc, duc de 271.
Laurenti, Antonia Maria 97.
Lavaux, Nicolas 293.
Lavoisier, Antoine-Laurent de 322.
Léandre Hongre 301.
Léandre marchand d’Agnus 301.
Le Bas, Jacques-Philippe 273n, 275-276.
Lebron, dame 28.
Le Brun, Charles 275.
Le Chapelier, Isaac 164.

Léger, François-Pierre-Auguste 37n, 327n, 
328n.

Lejeune, Jean-François 197.
Legrand, Jean 331n.
Legrand, Mlle 282.
Legrand, Marc-Antoine 65, 100, 140, 144, 

149n, 162, 246.
Lélio et Arlequin ravisseurs malheureux 107.
Le Maire 163.
Le Marquis, Étiennette-Marie-Périne 300.
Lempereur, Louis-Simon 275.
Le Normant d’Étioles, Charles-Guillaume 

64n, 300.
Lepi, M. 266n.
Lesage, Alain-René 7, 40-43, 80, 117, 129, 132, 

134n, 137-141, 143-145, 167, 259, 330.
Lettre sur les sourds et les muets 81.
Levesque de Bellegarde, Jean 149.
Libéral malgré lui (Le) 8, 103, 106n, 110, 372n.
Liston, Robert 195n.
Locatelli, Domenico 76n.
Lodi, Silvia Maria 95, 96n.
Longepierre, Hilaire-Bernard de 85.
Lorraine, François-Étienne de 414.
Lorraine, Louis Camille de 335

Louis de France, comte de Provence Voir 
Louis XVIII.

Louis XIV, roi de France 5, 7, 92, 239n, 275-
276, 331n, 369, 429n.

Louis XV, roi de France 276.
Louis XVIII, roi de France 315.
Lourdet de Santerre, Jean-Baptiste 171, 313n
Lucien de Samosate 82n.
Lucile 298, 305.
Lully, Jean-Baptiste 118-120, 137, 138n, 140-

141, 157, 161-162, 168, 238, 267, 332, 338.

M
Maffei, Scipione 104-105, 373.
Maganox 19n, 23.
Mai (Le) 265, 280n.
Maignien, Edmond 22n.
Maine, Louise-Bénédicte de Bourbon, 

duchesse du 99, 260n, 289n.
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Maître en droit (Le) 283.
Majastre, Sieur 331.
Mal-Assortis ou Arlequin gouverneur (Les) 

143.
Malade imaginaire (Le) 139.
Malade par amour (Le) 205n.
Malades du Parnasse (Les) 150, 156.
Malter, François-Antoine 248.
Malter, François-Duval 248.
Malter, François-Louis 248.
Mancia, Luigi 98.
Mancini, Francesco 94.
Manelli, Pietro 295.
Manfredi, Gianvito 413n.
Manni, Antonio 95, 96n.
Marcadet, M. 266n.
Marcel, François Robert 248, 251, 254.
Marchesini, Santa 95, 96n.
Mariage de Jocrisse (Le) 330.
Mariamne 162.
Marignan, Jean Denabre, dit 335.
Marinette Voir Toscano, Angelica.
Mario fuggitivo 94-95.
Marivaux, Pierre de 7-8, 113-114, 116-122, 123n, 

125-126, 261, 374, 386.
Marmontel, Jean-François 217-218, 298, 313n, 

336, 401.
Marmotte (La) 284.
Marsollier des Vivetières, Benoît-Joseph 338.
Martello, Pier Jacopo 105.
Martinelli, Tristano 44.
Martini, Johann Paul Aegidius 338.
Marvie, Martin 262.
Mascara, Clara 21.
Mascarade (La) 265.
Matelots hollandais (Les) 265.
Matinée et la veillée villageoise (La) 338.
Matrimonio per concorso (Il) 188

Mattiuzzi, Antonio Cristoforo (dit Collalto) 
12, 188, 208-211, 216-221, 276-277.

Maurepas, Jean-Frédéric Phélypeaux, 
comte de 258.

Maurice (veuve) Voir Jeanne 
Godefroy, Jeanne.

Medebach, Girolamo 210-211.
Médée et Jason 158n, 172.
Ménestrier, Claude-François 82n.
Mélomanie (La) 338.
Mélusine (La) 121n.
Menteur (Le) 205n.
Menuisier de Bagdad (Le) 329.
Méridienne (La) 280n.
Mérope 104.
Merulla, Thomas 23.
Meslé, M. 204-205.
Mesmer, Franz-Anton 13, 321-322, 326.
Métamorphose d’Arlequin (Les) 178.
Métamorphoses de Melpomène et de Thalie 

(Les) 38.
Metaphysik der Sitten (Die) 385.
Meuniers (Les) 256, 265-266, 268.
Michon, M. 28.
Michu de Rochefort, Pierre 19-20, 29.
Mille et une nuits (Les) 226.
Mirepoix, Louis 333n.
Miti, Vittoria 424.
Miti, Pompilio 423.
Mocenigo III, Alvise 99n.
Mode (La) 280n.
Moët, Jean-Pierre 263.
Molière 205n.
Molière, Jean-Baptiste Poquelin, dit 31, 41, 

108-109, 139, 159, 182, 184n, 310n, 338, 341, 
400-401, 403, 405-406.

Molière à la nouvelle salle ou les Audiences de 
Thalie 173.

Molin (ou Moylin), François 30, 32, 139, 144-
145, 259.

Molin (ou Moylin), Marguerite 32.
Mondonville, Jean-Joseph Cassanéa de 171, 

173, 273.
Monnet, Jean 168, 263.
Monsigny, Pierre-Alexandre 297, 306, 338, 340.
Montéclair, Michel Pignolet de 285n.
Morambert 172.
Morel de Chédeville, Étienne 338.
Morlaque, Nicolas Maroli, dit 331.
Mort d’Annibal (La) 113.
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Moulin, M. 332.
Moulinghen, Mme 10, 282.
Moulinghen, Jean-Baptiste 163, 172.
Mouret, Jean-Joseph 10, 67, 69, 99, 128, 132-

133, 143-145, 154n, 163, 168, 171, 235, 240, 249-
250, 259, 261, 280-281, 283-287, 291.

Mozzi, Pietro 95.
Muratori, Lodovico Antonio 104, 107, 109, 

353n, 354n, 373.
Mutio, Luigi 95, 374n, 411.
Muses rivales (Les) 259.

N
Napoléon Ier, empereur des Français 341.
Napoli Signorelli, Pietro 391.
Nattier, Jean-Marc 38.
Naufrage du Port-à-l’Anglais ou les Nouvelles 

débarquées (Le) 8, 67n, 128, 143, 240.
Nègre aubergiste (Le) 330.
Négresse ou le Pouvoir de la reconnaissance 

(La) 340.
Nelli, Jacopo Angelo 410.
Nicolet, Jean-Baptiste 165.
Nicollet, Simon-Mathurin 65.
Nina ou la Folle par amour 338.
Niveaux (ou Nivault) 243.
Nivelon, Louis 25, 32n.
Nivernais, Louis-Jules Mancini-Mazarini, 

duc de 308.
Noblesse et Bourgeoisie 205n.
Noce de village (La) 273n, 276.
Noces chinoises (Les) 265.
Noces d’Arlequin (Les) 12, 216, 277.
Nougaret, Jean-Baptiste 172, 297n.
Nouveau Marié ou les Importuns (Le) 223.
Nouveau Théâtre Italien, Le 67n, 69n, 103, 

106n, 132n, 143-145, 192n, 372n, 400n, 402n, 
403n.

Nouveau Théâtre Italien (Biancolelli) 25n.
Nouvelle École des maris (La) 197-200.
Nouvelle Italie (La) 198n.
Nouvelle Troupe (La) 197

Nouvelles Métamorphoses d’Arlequin (Les) 
178, 180.

Noverre, Jean Georges 168, 251, 257n, 258-259, 
268.

O
Observations sur la comédie et sur le génie de 

Molière 15, 151, 161, 162n, 351n, 399, 400n, 
402n.

Occasion (L’) 140, 147

Octave Voir Costantini, Giovan Battista.
Œdipe 149n, 152, 162.
Œdipe travesti 149n, 162, 164.
Œuvres de Monsieur de Molière 41n.
Ombre de la Foire (L’) 144.
Omphale 138n, 144, 161.
Oncle et le neveu (L’) 337.
Opéra de campagne (L’) 47, 78.
Opéra de province (L’) 173.
Opérateur chinois (L’) 265, 277.
Oracles (Les) 172.
Orefice, A. 94.
Origny, Antoine d’ 66, 69, 136-137, 143n, 150n, 

181, 234n, 268n, 274, 279, 280n, 282n, 283n, 
291, 292n.

Orléans, Louis-Philippe 300.
Orléans, Philippe d’ 5, 7, 92.
Orneval, Jacques-Philippe d’ 7, 40-43, 117, 129, 

132, 134n, 137-139, 140n, 143-145, 330.
Orphée 244n, 259n, 268.
Orsi, Giovan Gioseffo 104.
Oudry, Jean-Baptiste 275.

P
Padre per amore (Il) 199.
Paghetti, Pierre 6, 23, 25-26, 28n, 29, 32-33, 66, 

150, 245n, 331n.
Pallavicini, Nicolò Maria 104.
Pamela nubile 199.
Panard, Charles-François 176, 269-270, 276, 

282.
Panurge à marier ou la Coquetterie 

universelle 63-64, 67, 68n, 73.
Papillon de La Ferté, Denis Pierre Jean 207-

208, 210, 212, 257.
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Paradisi, Agostino 188n, 189n.
Paradoxe sur le comédien 14, 383n, 384, 388-

389.
Parenté d’Arlequin (La) 75, 84-85, 259.
Parfaict, Claude et François, dit les frères 

18n, 19, 25, 30, 36-37, 56, 66, 69n, 75-76, 77n, 
79n, 84n, 85n, 88n, 129, 132n, 144n, 150n, 
158n, 176, 213, 235n, 237n, 239n, 243-244, 
246n, 247, 249n, 250, 259n, 262n, 263n, 266n, 
267, 282n, 286, 288n, 290-291, 294n.

Pariati, Pietro 94.
Parodie (La) 147-148, 150-157.
Parodies du nouveau Théâtre italien (Les) 9, 

132-133, 138, 147-148, 151, 155, 158, 161n, 169-
171, 192n.

Parvi, M. 168, 293n.
Partenio 384, 389, 393, 394n.
Pasquariel Voir Tortoriti, Giuseppe.
Pasquin et Marforio, médecins des mœurs 

54-56.
Pastorella al soglio (La) 94.
Patrat, Joseph 338.
Pêcheurs (Les) 265.
Pecorari, Giovan Battista 97.
Pédant (Le) 265-266, 277.
Pellegrin, Simon-Joseph 136, 158n, 164, 166.
Pensées sur la déclamation (Les) 15-16, 351n.
Père de famille (Le) 192, 199, 205n, 384-385, 389.
Père prudent et équitable (Le) 113.
Pergolèse, Giovanni Battista Pergolesi, dit en 

fr. 292, 295, 340.
Perrot d’Ablancourt, Nicolas 82n.
Perrucci, Andrea 344, 374, 381, 411.
Petit, Mlle 335.
Petit lendemain de noce flamande (Le) 273.
Petit-Maître amoureux (Le) 248, 260.
Pétrine 172.
Pettegolezzi delle donne (I) 12, 192-193, 195-

196, 199, 201-202, 205.
Phèdre 53, 119n, 129, 131.
Philidor, François-André 297, 303, 306, 338.
Philippe VII, roi d’Espagne 385.
Picart, Bernard 40, 428.
Piccinelli, Maria Anna 101n, 219, 295-296.

Piccinni, Niccolò 338, 340-341.
Pico della Mirandola, Francesco Maria 104.
Pidansat de Mairobert, Mathieu-François 

210.
Piis, Augustin de 13, 173, 314-315, 327, 338.
Pirithoüs 154.
Piron, Alexis 100, 147-148.
Pitrot, Antoine-Bonaventure 88, 248, 251.
Plaisirs de La Tronche (Les) 18n, 25n, 148n.
Platon 388n.
Plaute 225.
Poétique 110.
Poétique française 401.
Poilly, François de 40.
Poinsinet, Antoine 297, 303, 401.
Poisson, Jean 344-345.
Poitiers, Michel 249, 251.
Pollarolo, Carlo Francesco 91.
Polyphème 246.
Pompadour, Jeanne-Antoinette, marquise 

de 82n, 235n, 254n, 262, 273, 276, 289, 301.
Pontau, Claude-Florimond Boizard de 166.
Porpora, Nicola 94.
Poussin, Nicolas 407, 428.
Précaution inutile (La) 17n, 41n, 48n, 62n, 65, 

78n, 87n, 162n, 192n, 211n, 237n, 253n.
Préville, Pierre-Louis Dubus, dit 387, 404.
Prévost, Antoine François 299n.
Prince de Charizme (Le) 259.
Prince de Salerne (Le) 177-178, 263, 280.
Prince généreux (Le) 25.
Prince malade (Le) 291.
Prince travesti (Le) 125.
Printemps (Le) 338.
Procès des comédiens français et italiens 

(Le) 29.
Procès des théâtres (Le) 49, 132, 134, 142-143.
Procope-Couteaux, Michel 261n.
Promenade de Rennes ou la Motte à Madame 

(La) 24n.
Promenade des Terreaux de Lyon (La) 

21n, 25.
Psyché 118.
Putta onorata 199n.
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Puvignée, Mlle 282.
Pygmalion 248-249, 259.
Pyrame et Thisbé 166, 172, 283.

Q
Quand parlera-t-elle ? 198.
Quatre Âges en récréation (Les) 265.
Quatre Arlequins (Les) 79.
Quatrième fête flamande 273.
Querelle des théâtres (La) 117, 128-129, 131, 

136, 143.
Quinault, Philippe 69, 118-119, 137, 138n, 140-

141, 162, 168, 173, 338.
Quinson, M. 245.
Quintilien 344, 346.

R
Racine, Jean 48n, 104, 111, 119n, 132n, 157, 164, 

268, 338, 341.
Radet, Jean-Baptiste 13, 314, 319, 324, 326n, 

327n, 328n, 340.
Raguenet, Jean-Baptiste 32-33.
Rameau, Jean-Philippe 166, 244n, 341.
Rampini, Giacomo 94, 97-100.
Rangoni, Lodovico 104.
Rapaccioli, Giovanni 95, 96n.
Rappel de la Foire à la vie (Le) 132, 134, 136-

137, 144.
Raton et Rosette 171, 288-289.
Raymond, Mlle 266n.
Rebel, François 166, 263, 283.
Recueil des comédies et ballets 260.
Recueils des divertissements du nouveau 
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